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La presse occidentale ne cesse depuis deux jours de nous bassiner avec la libA©ration daEuros"Ingrid BAG©tancourt,
chose tout A fait normale puisque ladite presse, au service de lAEuros"impA©rialisme, a toujours apportA© un
soutien sans faille au A« chiot A » (dixit Hugo Chavez) de cet impA®©rialisme, A savoir Alvaro Uribe, prA©sident de la
Colombie et vouant aux gA©monies, dans le mA2me temps, les FARC.

Tous ces hourrahs, ces fA@licitations et auto-fA®licitations sont donc dans la logique de choses. Ce qui laEuros"est
moins, cAEuros"est que la presse des pays du Sud abonde dans le mA2me sens, et singuliA rement celle de la
Martinique et de la Guadeloupe, oubliant par-IA mA2me que nos deux pays ont un sAGrieux contentieux non pas
avec la Colombie, non pas avec le peuple colombien, mais avec le gouvernement daEuros"Uribe et ses
gA©nAGraux.

En effet, le 16 aoA »t 2005, un avion colombien de la West-Caribeean Airways saEuros"A©crasait A la frontiA re
Colombo-Venezuelienne avec 160 Martiniquais et GuadeloupA©ens A son bord. Cet avion AGtait un avion-poubelle.
Un avion de vingt-cing ans daEuros"A¢ge, rafistolA© avec des piA ces de rechange achetA©es au marchA®© noir et
auquel ses propriACtaires imposaient des rotations dA©mentielles entre les Petites Antilles, en particulier la
Martinique et la Guadeloupe, et laEuros"AmAGrique centrale (Panama, Costa-Rica etcAEuros!). LAEuros"enquAdte
qui a suivi le crash a ainsi dA©@montrA© que IaEuros"avion en cause pouvait effectuer jusquaEuros"A trois rotations
dans la mA2me journA©e (nuit comprise) entre, par exemple, Fort-de-France, Pointe-A -Pitre et Panama-City !

Les principaux actionnaires de la West-Caribbean Airways sont des gA©nA©raux de |IaEuros"armA©e
colombienne, proches du prA©sident Uribe. Bien que laEuros"Aviation Civile Colombienne elle-mA2me ait, A
diverses reprises, produit des rapports dA©nonAgant le manque de fiabilitA© de la flotte de cette compagnie, bien
que des mesures daEuros"interdiction de vol aient AOtA© temporairement prises A son encontre, les
avions-poubelle colombiens naEuros"en continuA rent pas moins A transporter des passagers Martiniquais et
GuadeloupA©ens en AmACrique centrale.

Pourquoi ? Et comment A®Gtait-ce possible.

Pourquoi ? Pour une question de fric tout simplement ! La Martinique et la Guadeloupe disposent de la monnaie la
plus forte du monde, 1aEuros"euro, et ont un pouvoir daEuros"achat considA©rablement supA©rieur aux pays
voisins. Les actionnaires de la West-Caribbean y ont vu IA un bon moyen de rafler des sous sans bourse dAGlier
eux-mA2mes, caEuros"est-A -dire sans effectuer sur leurs avions les contrA’les permanents exigA©s par
laEuros"Aviation Civile Internationale. Ces millions daEuros"euros sont allA©s directement dans les poches des
gAonAoraux colombiens actionnaires de la compagnie.

Comment ? Parce que |AEuros"Aviation Civile FranAgaise naEuros"effectuait que des contrA’les superficiels sur les
vols de la West-Caribbean au dA©part des aA©roports de la Martinique et de la Guadeloupe. Sans compter que,
malins comme des singes, cette compagnie sAEuros"arrangeait souvent pour les y faire dA©coller entre 2h et 4h du
matin, moment oAt les contrA’leurs de nos deux pays naEuros"ACtaient pas en activitA©.

Lorsque lIaEuros"avion-poubelle a fini par saEuros"A©craser, A aucun moment les autoritA©s colombiennes
naEuros"ont dA©pA2chA®© des secours A Machique, zone situA©e certes au Venezuela, mais tout prA’s de la
frontiAre colombienne. LorsquaEuros"au stade de Dillon, A Fort-de-France, une grande cA©rA©monie de deuil fut
organisA©e en prA©sence de divers chefs daEuros"AGtat (Chirac, Chavez etc.), la Colombie naEuros"envoya aucun
reprA@sentant officiel ! Trois jours plus tard, une sous-ministresse de la Culture (sic) dA©barqua A Fort-de-France
en saEuros"excusant de naEuros"avoir pas pu rallier A temps la Martinique A cause des difficultA©s
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deaEuros!liaison aACrienne.

A laEuros"Aevidence, le comportement du gouvernement Uribe a relevA© du mA®©pris pur et simple envers
les Martiniquais et les GuadeloupA®©ens.

Envers les nA’gres martiniquais et guadeloupA©ens. Car outre lAEuros"appA¢t du gain, il ne faut pas sous-estimer
le cAtA© raciste de cette affaire quand on sait quaEuros"en Colombie, nA gres et Indiens sont traitA©s comme des
sous-hommes. DaEuros"ailleurs, on remarquera que jamais la West-Caribbean ndEuros"a mis
daEuros"avions-poubelle sur ses lignes en direction des Etats-Unis. Voyager de Bogota A Miami ou de Bogota A
Boston sur West-Caribbean, caEuros"A®tait voyager sur des avions presque neufs et surtout parfaitement sA »rs.
Normal, la clientA’le yankee qui AGtait transportA©e A©tait majoritairement WASP (White Anglo-Saxon Protestant) !

Donc, des gA©nA©raux colombiens actionnaires de cette compagnie sont directement responsables de la
mort de 160 Martiniquais et GuadeloupA®©ens. Or, quelle action a AOtA© entreprise contre eux ? Aucune ! Ni le
gouvernement Chirac ni celui de Sarkozy naEuros"ont soulevA© ce problA 'me puisque Alvaro Uribe est le dernier
chien de garde de IaEuros"impA®rialisme occidental en AmA@rique du Sud. Quant A nos autoritA©s locales (conseil
rA©gional et gA©nA©ral), elles ne pouvaient rien faire vu les pouvoirs restreints dont elles disposent, notamment en
matiA re de relations avec le reste de la CaraA be. Enfin, quant aux familles des disparus, A©crasA®©es par la
douleur, on comprend tout A fait que cet aspect des choses ait pu leur A©chapper.

Il me semble que le temps est venu de lever le voile sur ce crime commis de sang-froid par les gA©nA©raux
colombiens actionnaires de la West-Caribbean lesquels savaient pertinemment que les avions quaEuros"ils faisaient
voler vers nos pays AG©taient des avions-poubelle. Le gouvernement franA8ais a tout A fait la possibilitA©
daEuros"exiger de Bogota que leurs noms soient rA@vA©IA©s publiquement et quaEuros"une action en justice soit
entreprise A leur encontre par une instance judiciaire internationale. Pourquoi pas le Tribunal pA©nal international ?
Il faudrait aussi que nos A®©lus antillais cessent de cacher leur tA2te sous le sable comme des autruches et fassent
pression sur IaEuros"ElysA©e pour obliger ce dernier A agir. Et IaAEuros"opinion publique antillaise, notamment les
intellectuels, devraient se mobiliser A©galement au lieu daEuros"applaudir comme des A« A« tA"bA” A » A la
libA©ration daEuros"Ingrid BAG©tancourt. Je prA©cise que je nAEurosai rien contre cette personne en particulier.
QuaEuros"elle ait pu A2tre libA©rA©e est une bonne chose. Bravo ! Mais pourquoi naEuros"y a-t-il aucune
mobilisation internationale en faveur de la libA©ration des 11.000 Palestiniens qui croupissent depuis des
annA©es dans les geA’les daEuros"IsraA« | ? Pourquoi Bush et Sarkozy saEuros"apprAatent-ils A participer
A laEuros"ouverture des J.0O. de PA©Kin alors que les peuples du Tibet et du Sinkiang (musulmans) sont
A©crasA©s par le rA©gime de PA©kin ? Deux poids, deux mesures comme daEuros"habitudeaEuros!

JaEuros"appelle donc la presse antillaise A un peu plus de dA©cence quant A la libA©ration de madame
BA®tancourt. Leur jubilation, reproduction simiesque de celle de la presse occidentale, est une insulte envers nos
160 compatriotes assassinA©s lors du crash de la West-Caribbean.

RaphaA« | Confiant
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